
Disons d’emblée que l’argent 
récolté au moyen de cette quête 
diocésaine ne sert pas à payer le 
salaire de l’évêque et de ses ad-
joints! Ils sont certes rétribués, 
mais via d’autres sources. Il ne 
sert pas non plus à financer di-
rectement les paroisses – donc 
les prêtres et certains laïcs em-
ployés dans les paroisses – car 
tout ce pan de la pastorale – dite 
territoriale – est assumé en Va-
lais via le support des commu-
nes de chaque secteur. 

Alors, à quoi sert l’argent 
de la quête diocésaine? 
D’abord à financer le volet dit 

de la «chancellerie de l’évê-
ché». Actuellement, un chance-
lier, son adjoint et trois secré-
taires à temps partiel. Cette 
équipe de la chancellerie pour-
rait vous dire combien elle 

«brasse» de documents en une 
année! Un diocèse ne peut 
fonctionner sans un tel service. 

Des services  
communautaires 
Ensuite, plusieurs services dio-

césains servent l’ensemble des 
communautés et nécessitent 
aussi une assise financière que 

la quête diocésaine couvre en 
partie. On entre alors dans la 
sphère de la pastorale dite spé-
cialisée, qui permet à des agents 
pastoraux de remplir des fonc-
tions particulières. Si certains 
services spécialisés ont des sour-
ces de financement externes, via 
l’Etat par exemple – les aumône-
ries d’hôpitaux ou de prisons no-
tamment – d’autres sont entiè-
rement à la charge du diocèse. 
Ceux de la catéchèse, de la for-
mation ou de la jeunesse fonc-
tionnent grâce au fruit de la 
quête diocésaine mais profitent à 
l’ensemble des paroisses et des 
communautés. Une autre pasto-
rale dite spécialisée, auprès des 
personnes vivant dans des insti-
tutions pour personnes handica-
pés, est ô combien nécessaire, 
car l’Eglise doit être au service 
de tous, y compris de ses mem-

bres les plus faibles et touchés 
par un handicap. On peut aussi 
citer l’importance de toutes les 
prestations qu’apportent les di-
verses composantes du Service 
dit de la diaconie pour soutenir 
les plus défavorisés de la société. 
Des actes de solidarité que 
l’Eglise se doit de plus en plus de 
remplir pour essayer de combler 
les «trous» de l’aide sociale. Ces 
services sont précieux, mais re-
posent d’abord sur des engage-
ments humains de collaboratri-
ces et collaborateurs spécialisés 
dont l’utilité ne saurait être 
mise en doute. En soutenant la 
quête diocésaine, c’est cette 
Eglise-là que vous aidez. Alors 
oui, et indépendamment de ce 
qui peut fâcher actuellement, 
«donner quand même» peut se 
transformer en un acte de géné-
rosité bien placé! CLAUDE JENNY

Quête diocésaine:  
donner quand même?
PETITS SOUS  
La quête annuelle 
destinée à financer 
une partie des activi-
tés du diocèse de 
Sion a lieu tantôt 
dans tout le canton. 
Avec les temps  
difficiles que vit 
l’Eglise catholique en 
ce moment, certains 
seront évidemment 
tentés de dire: 
«Donner de l’argent 
à l’évêque? Ah  
non!» Et on peut  
les comprendre. 
Mais on peut aussi 
argumenter en se  
disant que… «donner 
quand même»  
n’est pas forcément 
une mauvaise idée!

À PROPOS

Eh bien non, je ne suis pas à Rome!
La coordinatrice de la page Eglises, toujours 
précise et soucieuse que tous les textes lui 
soient livrés à temps pour qu’ils vous soient 
délivrés le samedi, me rappelle, à mon rendez-
vous de ce jour et me souhaite «de belles et 
enrichissantes rencontres dans le cadre du 
synode à Rome». Sans être physiquement pré-
sent dans les rangs de l’assemblée synodale, il 
m’est possible, comme à chacun, d’y participer 
par l’attention, l’intérêt, le cœur et la prière. 
Voici quelques résultats, non pas du synode 
lui-même, mais de ma curiosité à distance. Le 
style des échanges impose aux participants de 
faire référence à leur expérience personnelle 
plutôt qu’aux réflexions théologiques. 
– On apprend que 12 à 15% des habitants  
des Philippines vivent à l’étranger. Comme ils 

sont chrétiens, leur évêque y voit une opportu-
nité pour la transmission de l’Evangile. Ils vien-
nent chercher du travail chez nous. 
Voulons-nous leur en donner? Ils sont disposés 
à nous partager leur foi chrétienne. Voulons-
nous accueillir le témoignage?  
– A l’autre bout de la planète, en Amazonie, on 
a déjà depuis longtemps l’expérience de la  
voie synodale, sans que cela provoque les 
craintes de ruptures évoquées par l’arche -
vêque de Riga en Lettonie, au regard de ce  
qu’il perçoit en Allemagne. Les discussions 
sont ouvertes, toujours en tenant compte de 
la mission de l’Eglise, c’est-à-dire l’annonce 
de l’Evangile. 
 
+JEAN-MARIE LOVEY, ÉVÊQUE
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La quête annuelle de la Toussaint permet au diocèse de financer des services de pastorale spécialisée qui 

œuvrent pour la communauté valaisanne et les plus pauvres. DR

SION

Aujourd’hui 28 octobre et les prochains samedis 4 et  
11 novembre, François-Xavier Putallaz anime un cycle de 
trois matinées de philosophie sur «les preuves rationnelles 
de l’existence de Dieu», de 9 h 15 à 11 h 30 au Verso l’Alto 
(photo rue de Lausanne 69 à Sion). Prise en charge possible 
des enfants. Mercredi 15 novembre à 20 heures à la salle 
paroissiale de Vétroz, François-Xavier Amherdt donnera 
une conférence sur le thème: «Un esprit sain(t) dans un 
corps sain. Sport, Bible et foi».  
Entrée libre. Informations: formation.altius@gmail.com, 
www.formation-altius.ch. 
 

SAINT-MAURICE

Mardi 31 octobre, l’abbaye  
de Saint-Maurice et le Service  
diocésain de la jeunesse  
(SDJ) proposent une soirée  
spirituelle sur le bienheureux 
Carlo Acutis, en présence de sa 
maman Mme Antonia Salzano. 
Après une rencontre entre celle-
ci et les étudiants du collège de 
Saint-Maurice, une messe festive sera célébrée à la basili-
que à 18 heures. Suite au pique-nique canadien, Antonia 
Salzano donnera un témoignage prolongé par un temps 
d’adoration du Saint-Sacrement animé par les jeunes  
et accompagné de textes de Carlo Acutis. Entrée libre. 
Informations au secrétariat de l’abbaye: 024 486 04 04. 
 

SION

Mercredi 1er novembre, la Schola de Sion anime deux  
eucharisties de la Toussaint sur la colline de Valère. Tout 
d’abord, le chœur d’hommes chante la messe à 9 heures 
à la chapelle de Tous-les-Saints, dont c’est la fête patro-
nale. Ensuite, avec le renfort des anciens de la Schola, 
l’ensemble anime la messe solennelle à la basilique  
à 11 heures. Cet office sera l’occasion de faire mémoire 
de tous les défunts de la Schola, entre fête de tous les 
saints et commémoraison des fidèles défunts.  
Entrée libre, apéritif à la sortie.
 

TOUSSAINT

Comme chaque année, la quête de la Toussaint est consa-
crée aux besoins pastoraux du diocèse. Il est possible de 
faire un don aux coordonnées suivantes: Diocèse de Sion, 
rue de la Tour 12, case postale 2124, 1950 Sion,  
ccp 19-78-8 / IBAN CH35 0900 0000 1900 0078 8,  
ou directement par Twint. 

GENS D’ÉGLISE

«Alors oui, et 
indépendamment  
de ce qui peut  
fâcher actuellement, 
«donner quand 
même» peut se 
transformer en un 
acte de générosité 
bien placé!» 

MÉDITATION

«Tu aimeras le Seigneur ton Dieu de tout ton cœur, de toute 
ton âme et de tout ton esprit. Voilà le grand, le premier com-
mandement. Et le second lui est semblable: Tu aimeras ton 
prochain comme toi-même. De ces deux commandements 
dépend toute la Loi.» (Mt. 22,37-40, trad. © AELF). En ces 
temps troublés, nous aimerions tant qu’une puissance divine 
stoppe la guerre en Ukraine, les massacres d’innocents en 
Israël, les actes terroristes... Or, «Dieu n’est pas le tout-puis-
sant que l’on croit. Il est Trinité, amour, donc gratuité, dépos-
session et pauvreté. Il peut tout ce que peut l’amour, mais il 
ne peut rien là où l’amour est en échec, là où manque la 
réponse qui ferme «l’anneau d’or des fiançailles éternelles» 
(Tiré du livre «Le scandale du mal et de la souffrance chez 
Maurice Zundel, François Rouiller, 2002»). 
Seul l’amour importe, seul l’amour est juge, seul l’amour est 

tout-puissant! 
 

KAREN ZUCCHINETTI

Seul l’amour
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